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fincerité des Iroquois Annierronnons; car i mefme
temps que le Frangois entra dans leur principale bour-
gade, arriuerent quelques Ambafladeurs Sokoquiois
deleguez de leur nation pour faire rompre la paix
entre les Annierronnons & les Algonquins: 1'audi-
ence leur eftant donnée celuy qui portoit la parole
harangua en ces termes: Il y a long-temps que ie
vous ay entendu dire que les Algonquins eftoient vos
ennemis irreconciliables, & que vous les haiffez au
de 12 du tombeau, en forte que fi vous les pouuiez
rencontrer en l'autre vie que voftre guerre feroit
eternelle, comme nous fommes [15] vos alliez, nous
entrons dans vos paffions & dans vos interefts: voila
les teftes de quelques-vns que nous auons maflacrez,
& vn lien que nous vous prefentons pour en garoter
auec nous autant qu'il nous fera poflible. LA deffus
ils prefentent les cheuelures des Chreftiens de S.
Iofeph tuez 1’Automne derniere, comme i’ay dit au
commencement de ce Chapitre, & vn grand collier
de porcelaine qui deuroit feruir de fers pour les
mettre a la cadene.

Les Iroquois refpondirent auec indignation: Nous
nous eftonnons de voftre hardiefle, ou pluftoft de
voltre temerité, vous nous iettez la honte fur le
vifage, vous nous faites paffer pour des fourbes.
Onontio auec lequel nous auons traité la paix n’eft
point vn enfant, fi nous vous regardions de bon ceil,
il auroit fujet de dire, les Annierronnons n’ont pas
tué mes alliez, mais bien leurs haches, ie penfois
agir auec de vrays hommes, & i’ay traité auec des
trompeurs & auec des fourbes.

Ce n'eft pas tout, les Algonquins apprenans
que les teftes de leurs freres font en nos cabanes



